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Après une vingtaine d’années d’expérience acquise dans un grand groupe hôtelier international en tant que chef de cuisine, Monsieur Jacques MONNIER, quadragénaire souhaite se lancer dans l’aventure de la création d’entreprise.
Ses convictions en matière de développement durable et l’utilisation de produits alimentaires issus de la culture biologique le conduisent à envisager la création d’un restaurant dans ce domaine.
Monsieur MONNIER dispose de quelques économies (80 000 €) et afin de conduire à bien son projet professionnel, il a constitué une documentation concernant la création d’entreprises.
Au cours de ses recherches, il prend connaissance d’un article paru le 14/03/2013 dans             « La Tribune »  dont voici un extrait :
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« Chaque année, environ 300.000 entreprises sont créées, dont 200.000 créations pures,       40.000 reprises et 50.000 réactivations. 

Le commerce et les services aux entreprises représentent près de la moitié du total des créations. 
Environ 60 % d’entre elles passent le cap de la troisième année. 
En s’adossant à un réseau de franchise, l’entrepreneur rejoint le club des meilleurs taux de réussite, avec 90 % des entreprises encore en activité après 5 ans !
Devenir franchisé, ou adhérent d’un réseau représente un investissement financier, mais également personnel qui implique évidemment de prendre toutes les précautions liées à la création d’entreprise. »




Intrigué par ces statistiques, Monsieur MONNIER veut avoir davantage d’informations sur le contrat de franchise.
Il prend donc contact avec un conseiller de l’observatoire de la franchise et obtient un rendez-vous.

Extrait de l’entretien.


Monsieur Jacques MONNIER
Quel est l’intérêt de la franchise ?

Conseiller :
En France, des « commerçants » comme Alain Afflelou, opticien de son état, Franck Provost, Jacques Dessanges et encore Louis Le Duff (Pizza del Arte, Brioche Dorée…) ont monté des empires en organisant leur profession, en lui apportant des outils, non seulement techniques, mais également marketing. Leur développement en nombre de magasins leur a permis de réaliser des économies d’échelle, en négociant des tarifs et des conditions commerciales qui ont, en fin de circuit, bénéficié au consommateur.
Créer son entreprise, en rejoignant une franchise, c'est bénéficier de ce savoir-faire, encore faut-il que le franchisé sélectionne son franchiseur avec rigueur, mais aussi qu'il accepte les règles du jeu en respectant les normes édictées par le réseau qu'il a rejoint.

Monsieur Jacques MONNIER
Est-ce risqué de s’engager dans un contrat de franchise ?

Conseiller :
Pour le franchisé, c’est un moyen de créer son entreprise tout en bénéficiant d’une notoriété, d’une expertise, en un mot d’un savoir-faire expérimenté. La création d’entreprise comporte des risques, c’est certain. Cependant, s’adosser à une enseigne les limite.
La franchise est par conséquent un levier de développement, tant pour le franchiseur que pour l’entrepreneur indépendant.
Toutefois, le candidat à la franchise doit s’assurer, non seulement de la solidité (structure et équilibre du bilan) du franchiseur avec lequel il va s’engager mais également de ses motivations, de son goût pour le métier de l’enseigne choisie et de ses qualités de chef d’entreprise.
Monsieur Jacques MONNIER
Et au niveau du financement, quelle solution dois-je adopter ?
Conseiller :
Le financement est effectivement un point crucial, inhérent à toutes créations d’entreprises : plusieurs choix s’offrent à vous : soit avec un apport personnel de 20%, soit de 80% de l’investissement. Je vous conseille de vous documenter davantage et d’étudier l’impact de chaque solution sur votre projet, afin de choisir la meilleure option. […]

À l’issu de cet entretien, Monsieur MONNIER conserve encore quelques incertitudes sur la notion de franchise et se demande quel statut juridique choisir. 
Il souhaite s’installer à Perpignan, et débuter sa nouvelle activité dans le domaine qu’il connaît : celui de la restauration. Toutefois, il désire mettre l’accent sur le fait que l’on peut manger sainement et équilibré, cela même rapidement. Fin gourmet et fils du terroir, il s’interroge sur l’opportunité d’ouvrir un établissement de restauration rapide dont le principe serait basé, si possible, sur l’utilisation de produits issus de l’agriculture biologique, si possible provenant de producteurs régionaux. Ainsi, il aimerait avoir une meilleure vision des perspectives d’avenir du secteur.

Monsieur MONNIER a trouvé trois enseignes susceptibles de lui convenir (cf annexes 1 à 7) : 
· Vivre & Savourer
· Planetalis
· Subway
M. MONNIER vous demande de l’aider dans son choix de franchise et d’étudier avec lui la faisabilité de son projet (financement). 
Il veut s’appuyer sur une enseigne qui présente la plus forte solidité financière.
Pour affiner sa décision, il lui semble essentiel de compléter cette approche du bilan par une étude prévisionnelle de l’activité pour le deuxième semestre 2014.

Enfin, il souhaiterait savoir quel chiffre d’affaires il devrait réaliser pour atteindre le point mort au bout de 6 mois d’activité.
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